
 

 
 Tout va pour le mieux quand personne ne sait rien ! Tel est, le sentiment chez le personnel sur 

la Maison d’Arrêt de Mende depuis ce début d’année. 
Depuis la mise en place du service 12 heures pour une partie des agents, nous n’avons 

toujours pas de planning annuel et à ce jour, aucune perspective d’amélioration qui aille dans ce sens!  
Quand le SPS parle de planning à l’année, nous parlons d’un planning fini, avec les postes et 

les tours de nuit établis, comme cela est fait sur d’autres établissements plus important !  
Pire encore, certains jours, du au planning défaillant, (bien sûr, personne n’est responsable et à 

l’étage supérieur tout le monde balance tout le monde) avec cette jolie diatribe « ce n'est pas moi, 
c’est l’autre ». Tous ces prescripteurs donneurs de leçons commencent à fatiguer une partie du 
personnel qui explose le quota d’heures au trimestre ! 

Le coté ubuesque qui découle de cette situation est qu’en détention, on peut facilement se 
retrouver à deux Surveillants pour gérer les détenus, les mouvements, prendre en charge les 
intervenants, ainsi que de garder un œil sur les travaux en détention!  

Sur cette semaine écoulée, 4 jours ont été impactés par un sous-effectif, car des agents 
absents sont maintenus sur le planning alors que tout le monde sait très bien qu’ils sont manquants ou 
en arrêt !  
Quant à réaliser, avec 3 personnels, une extraction de détenu qui n’était d’ailleurs pas vitale et qui 
pouvait se reporter car en sous-effectif en détention ; opter que la sécurité de notre établissement 
passe après le confort du détenu sous couvert qu’il était «escorte 2» …. Mais après tout, c’est un 
choix et nous avons bien compris la «justesse» de cette décision !  

Le SPS demande qu’une réunion entre le personnel et la direction ait lieu pour aplanir les 
incompréhensions qui finiront par poser problème. 
La confiance ne se donne pas, elle se prête. Le concret est toujours plus palpable que l’abstrait ! 
Le SPS demande que l’attention et l’effort puisse se porter sur la finalisation du planning annuel afin 
les choses aillent dans le vrai sens du perfectionnement et la bonification pour que nous Surveillants 
puissions nous projeter ! 

 
Le SPS demande aussi à ce que soit privilégié (si, bien évidemment le caractère vital de 

l’extraction n’est pas établi) la sécurité des Surveillants au niveau des extractions médicales. 
À Mende, tout n’est pas négatif pour peu qu’une réelle communication se mette en place. Mais, si 
cette ambiance tendue devait se pérenniser, personnes ne pourra se prémunir de la situation. 

 
… Ou comment se perdre quand on ne sait pas où l’on va. 
 
 

 


